
Les membres du Comité Directeur du Tribunal de Gaza émettent cette conclusion à un moment 
historique d’obscurité, mais dans une quête continue de mise en lumière de la justice. 

Le Tribunal de Gaza reconnaît que le génocide actuel en Palestine, enraciné dans un siècle de 
colonisation et d’oppression, représente un moment décisif dans l’histoire de notre monde. Si les 
auteurs israéliens et leurs complices occidentaux sont autorisés à échapper à la justice, et que les 
survivants palestiniens sont laissés sans réparation significative et, en fin de compte, sans leur libération 
complète des chaînes déshumanisantes du sionisme et du colonialisme, le monde aura ratifié l’une 
des pires atrocités de l’histoire. Le Tribunal note que si le colonialisme, l’apartheid et le génocide ne 
sont pas des lignes rouges morales, alors il n’y a pas de lignes rouges. Et le monde qui présage sera un 
monde d’horreur sans précédent. Chaque membre de la famille humaine a un intérêt dans la justice 
palestinienne. 

Conscient de cela, le Tribunal de Gaza a été créé à Londres en novembre 2024, en tant que tribunal 
populaire dans la tradition du Tribunal Russell qui a été créé au plus fort de l’agression américaine 
au Vietnam. Il a convoqué des audiences publiques à Sarajevo en mai 2025, adoptant la Déclaration 
historique de Sarajevo en tant qu’énoncé des principes du Tribunal et de la quête mondiale de justice en 
Palestine. Au cours de l’année écoulée, son travail a consisté à recueillir des informations et à analyser, 
à entendre des témoins et des survivants, à archiver des preuves et à lancer des appels à l’humanité 
pour qu’elle agisse afin de mettre fin au génocide et d’obtenir justice pour le peuple palestinien. Son 
rassemblement ici, à Istanbul, a réuni des membres du Tribunal, des témoins, des survivants, des experts 
et un jury de conscience international pour émettre un jugement moral sur les crimes du régime israélien 
et ceux qui sont complices de leur perpétration, et pour fixer le cap de la prochaine phase de la quête 
de justice en Palestine. 

Les membres du Tribunal saluent les conclusions du Jury de Conscience, applaudissent leur clarté 
morale et s’engagent pleinement dans la lutte pour assurer la mise en œuvre intégrale. 

Le génocide accéléré des deux dernières années a choqué la conscience de l’humanité. Les images 
de sa cruauté audacieuse sont à jamais gravées dans l’esprit des honnêtes gens du monde entier, et 
les échos des cris de ses victimes résonneront à jamais dans nos oreilles. Nous n’oublierons rien de 
tout cela. Les attaques brutales contre une population civile emprisonnée, l’infliction intentionnelle de 
la faim, de la soif et de la maladie comme armes de génocide, le ciblage de balles, de bombes et de 
drones sur des innocents, les arrestations massives et l’emprisonnement dans des cachots notoires, les 
passages à tabac, la torture et la violence sexuelle des génocidaires, le tirs sur des enfants (sniping) pour 
le loisir, la destruction systématique d’hôpitaux, d’écoles, d’églises, de mosquées, de maisons, d’abris 
de réfugiés, d’installations humanitaires, de champs agricoles, de magasins d’alimentation et même 
de cimetières, et le ciblage délibéré des dénonciateurs de vérité civils, de journalistes, de personnel 
médical, de travailleurs humanitaires et d’autres personnes protégées. Nous nous souviendrons aussi 
des menaces génocidaires arrogantes et des déclarations de leurs auteurs, de leurs rires cruels et de 
leur célébration publique de leurs crimes, le tout enregistré à jamais dans un catalogue de honte. 

Nous avertissons le monde aujourd’hui que le génocide en Palestine n’est pas terminé. Le régime 
israélien continue d’assassiner les Palestiniens à Gaza avec ses balles et ses bombes fournies par 
l’Occident. Il continue d’entraver la livraison de nourriture et de médicaments aux survivants. Il continue 
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d’imposer son siège illégal aux survivants. Son imposition systématique de la faim, de la maladie, des 
blessures, l’affrètement de tout Gaza avec des produits chimiques toxiques et des munitions explosives, 
la destruction de la plupart des abris ainsi que l’infliction de troubles mentaux massifs et d’altérations 
des capacités de développement des civils survivants, continueront tous à faire des victimes du génocide 
pour les années à venir. Alors même que Gaza continue de saigner, le régime israélien a étendu la phase 
d’anéantissement du génocide à la Cisjordanie, où des terres, des moyens de subsistance et des vies 
sont fauchés chaque jour par le nettoyage ethnique et les agressions racistes de l’armée israélienne et 
de ses colons violents. 

Les manœuvres coloniales reflétées dans le soi-disant plan Trump, ou dans le plan de New York, n’offrent 
pas non plus d’espoir de fin au génocide, ou de liberté ou de justice pour la Palestine. Tout en nous 
félicitant de tout cessez-le-feu, nous notons que le régime israélien a continué de violer impunément 
la cessation actuelle déclarée, en tuant quotidiennement des Palestiniens et en continuant d’entraver 
l’aide humanitaire. Nous rejetons les dispositions des deux plans qui violeraient les droits fondamentaux 
des Palestiniens à l’autodétermination, dont les éléments essentiels sont l’autonomie, la souveraineté, 
la représentation authentique et une direction unifiée. Les plans proposés présupposent l’impunité 
pour le génocide et l’apartheid israéliens, normalisent le régime israélien, ignorent les droits du 
peuple palestinien en vertu du droit international et imposent une occupation par procuration et un 
contrôle colonial sur les victimes du génocide, sans rien faire pour maîtriser les auteurs du génocide. 
Les Palestiniens doivent diriger la restauration de Gaza, et Israël et ses facilitateurs doivent être tenus 
responsables de toutes les réparations. 

Nous exigeons que les auteurs et leurs complices rendent des comptes, que les victimes et les survivants 
obtiennent réparation, que des mesures soient prises pour s’attaquer aux causes profondes de la 
colonisation, de l’occupation et de l’apartheid sionistes, que nous rejetions tous les efforts visant à 
normaliser le régime des auteurs et ses actes criminels, et que la Palestine soit libérée. En somme, nous 
réclamons justice. 

À ces fins, nous appelons les gens de conscience du monde entier à intensifier leurs efforts pour 
obtenir justice pour le peuple palestinien, en intensifiant et en coordonnant les efforts visant à isoler le 
régime israélien, à rejeter sa normalisation et à lui demander des comptes par le biais de boycotts, de 
désinvestissements, de sanctions, d’embargos militaires, de poursuites pénales contre les auteurs et les 
complices, d’actions civiles contre ceux qui bénéficient des préjudices, l’éducation de nos prochains, la 
protestation publique et la désobéissance civile, et l’amplification des appels pour une Palestine libre.


